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La conjoncture genevoise : malgré des affaiblissements, l’activité 
économique genevoise résiste encore au marasme ambiant 

On se souviendra du premier trimestre 2003 : une situation internationale mouvementée et à 
rebondissements, un ballet diplomatique, des bruits et des images de guerre. Et puis, en 
arrière-fond, moins médiatiques mais pas moins coûteuses, une conjoncture mondiale 
toujours au ralenti et des difficultés économiques sectorielles. A l'échelon national, le PIB 
diminue de 1 % en un trimestre. 

Genève a son lot d’embarras. Les chiffres du chômage y redeviennent lourds : presque 14 000 
chômeurs dès fin mars et dans les 19 000 demandeurs d'emploi. Ils font écho à ceux de 1998, 
quand le canton commençait à s'extirper de la crise des années 90. 

Le temps passant, avec le ralentissement qui dure et se transforme en récession, on perçoit de 
nouveaux affaiblissements. En comparaison annuelle, l’emploi genevois diminue de 0,7 %, alors 
que, dans les deux trimestres précédents, il augmentait encore. 

On peut aussi voir ce recul de l'emploi d’une façon plus optimiste : en définitive, il est plus ténu qu’à 
l’échelon national. Et c’est vrai que des pans entiers de l’activité économique du canton résistent 
plutôt bien au marasme ambiant. Si le commerce de détail est maintenant atteint de langueur, si le 
second œuvre de la construction peine et si la restauration s’afflige, l’hôtellerie genevoise se porte 
mieux que celle de la Suisse, le gros œuvre s’active, l’industrie s’en sort, les services immobiliers se 
disent satisfaits. Ces résistances se reflètent dans l’emploi frontalier qui continue d'augmenter. 

Des situations spécifiques (un territoire plus tourné vers le monde anglo-saxon que vers 
l’Allemagne, l’activité d’organisations internationales, etc.) peuvent se convertir, selon les circons-
tances, en avantages comparatifs. Ce sont certainement quelques-unes des causes de la relative 
bonne tenue économique du canton. Celui-ci en aura bien besoin jusqu’à la fin de l’année, puisque 
la reprise tant différée n’aura pas lieu avant. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Pour en savoir plus : 

Reflets conjoncturels de l’économie genevoise n° 2003 / 2, Office cantonal de la statistique 
(OCSTAT), juin 2003, 8 pages. 


